
LA REVUE POPULAIRE

En revenant d!Otta'wa, J'ai constaté que Dans notre pays, ce n'est pas de bras qUé
plus on gagne l'est,. moins il y a de fleurs, manque l'agriculture, mais c'est de ce quf
moins Il y a de beaux Jardins potagers, plus part du cSur et de l'intelligence et fait mou-

on voit, autour des bAtiments de ferme, des voir ces bras dans la bonne direction.
amas de fumier inutilisé, des voitures et

des Instruments aratoirffl laissés à pourrir

au soleil et à la plufe, des débris de toute Heureux de fuir l'infecte ville

sorte. On se. dépêche, vite on file.

L'homme de nos campagnes - le grand Quel bonheur d7ftller humer lýair!

nombre, hélas!-se plaint toujours d'un ma- Et l'on monte en cberain de fer.

rasme général, mais Il laisse, par incurie ou Le train qui m'amena à Ottawa était sur-

paresse, son bien se dissiper par cent coula- chargé de gens allant passer quelque temps

-ges. 'sur les bords de la rivière Ottawa; celui du.
Sa terre s'appauvrit et Il ne la nourrit pas retour l'était guère moins. La rive sud, coin-

des engrais qui s'évaporent et constituent, me toujours, paraît plus achalandée. L'autré
de par le vent, une malpýoPreté de plus ; À

est pourtant plus belle... mais elle a en,

quand Il veut manger des légumes, Il lui moins les hôtels, les pensions, les attraits dus
faut les faire venir de la ville, la culture IL l'industrie de l'homme, et en plus les mous-'.,

potagère se pratiquant de moins en moins; tiques.
les voitures et les Instruments de son travail La rive sud se met' en frais pour attIrer'ý

lui cofttent trois fois trop cher parce qu'il les citadins; la rive nord semble toujourB..,
n'en prend pas soin; Il ne récolte Pas les dire comme dans la chanson-
fruits et il y a des paroisses où. l'on ne trou-

vera bientôt plus une seule fraise, une seule Viens, ne viens pas, .........

pomme. Je sais de quoi je parle. Pouchtri, fouchtra 1

On cultive surtout le foin, parce que ça L'académicien Hervieu s'est livré, un jour,
demande peu de travail. On compte sur Jes à toute une Investigation pbilosophico-scieu -

fromageries, mais, ô ironie! en hiver, on tifique '(ô ],es grands mots!) sur le besoin
nourrit au hasarq ses vaches laItières... d'aller en vill&Ylature.

Ohl comme avec de l'industrie, de l'amour. Vous pensiez, très honnêtement, qu'on v1t:.ý,
du travail et à peu de frais on peut s'assu- & l'a campagne pour changer Walr, pour voir
rer du confort et du profit à la campagne. - du vort, pour ôter son fiac et son faux cool,

je sais des personnes qui amenées &vivre pour mieux aPPrécIerý sa belle-mère en ne Ift
dans un. village, par leur profession, tirent voyan. t pas pendant quelque temps, enfin pour"",'
ýn parti admirable du lopin de terre atte- un million de raisons sImýlettes comme uiaý-,
nant à leur maison, Et pourtant ces person- allumette.
nes ne M'entendaient guère à la culture po- Or, sachez que M. Hervieu y volt bien ati-
tagère. Elles ont dû tAtonner, Procéder par
expërlenm, tre chose. Ainsi on elëloigne de la ville parcO

qu'il persiste, en nous un reste de sauvagerie;
Qu'Importe! Avec de l'intelligence, de la parce que Ilhomnie ne peut s'habituer encoreý

volonté, du jugement et l'esprit de travail, à vivre danscýes cages qu'on di6core du noin
elles en sont arrivées à avoir des jardins de lýgl$ons. Je. cite: naturaliste
beaux, bon% payatits, des Il en rrés 'l de légu- noté q'tL'un ciseau de passage, gardé e-n' cagO
mes etde fleur$ ýul font l'admiration des et placé dans tempêrâïu, . conR Il tante,,
touristes tjulèmporte "la bête de feu sur le e, ve cependant, & 11époq de la mWa-
ruban d'acier" et qui excitent la jalousie tion, une agitation (lui souvent se terwinel
'àes, llabftante,--sa» toutefois les atteindre parla m'ortsi on.ne lut. re .ud pas sa lIbeTtïé--ý,,
assez au vif pour les pousser à en faire au-

V tant.
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